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nations pour ton héritage. (1) Ainsi le Fils de Dieu recevait de 
son Père en même temps, c’est-à-dire, de toute éternité, la 
substance divine et le domaine des choses créées selon cette 
autre parole qui est de saint Paul : “ Dieu nous a parlé par son 
Fils qu’il a établi héritier de tout. ” (2)

A ce droit de naissance, s’ajoute, vous le savez, un droit de 
. conquête. Le Christ, en effet, “ nous a arraché à la puissance 

des ténèbres ; ” (3) “ il s’est livré pour la rédemption de tous 
(4) et donc tous les hommes sans exception deviennent pour 
lui “ un peuple conquis. ” (5)

“ Or, dit le Pape Léon XIII, à ce double fondement de sa 
puissance et de son empire, le Christ nous permet avec bonté 
d’ajouter la consécration volontaire. Sans doute nous ne lui 
offrirons rien que ce qui déjà lui appartient, mais en nous con­
sacrant à lui, non seulement nous reconnaissons et nous accep­
tons son autorité avec franchise et avec joie, mais, de plus, 
nous affirmons que si les dons que nous lui offrons nous appar­
tenaient, nous lui en ferions présent de tout notre cœur. ” (6) 

Tel est l’acte que tous les peuples et toutes les nations de­
vraient avoir à honneur de remplir.

Hélas ! nous en sommes loin, le divorce de la société civile 
d’avec le Christ semble être devenu un fait accompli, et la so­
ciété, en tant que société, ne rend presque nulle part à Dieu 
le culte qu’elle lui doit ; c’est ce que le Cardinal Pie appelait 
“ l’erreur capitale de notre temps. ”

“ On a cru, dit un grand orateur, que des millions d’individus 
qui s’honorent d’un ■ même nom, protègent ensemble leurs 
foyers et leurs biens, confondent leurs intérêts et unissent 
leurs efforts afin d’élargir et de prolonger les voies du progrès, 
sont assez glorieux pour éclipser la gloire de Dieu et n’avoir

(1) P*., n.
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